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Depuis quatre decennies, Sophie et 
Gerard Capazza emmenent leurs visi­
teurs dans un voyage onirique a travers 
des milliers d'ceuvres d'art contempo­
ra:in. lei, les mots de Voltaire font sens : 
Tousles arts sont freres, chacun apporte 
une lumiere aux autres. Une phrase 
qu'Alain Fournier apprecia sans doute. 
Penetrer dans le grenier de Villatre, c'est 
franchir le seuil d'un non-lieu. 
Gerard Capazza m'accueille devant le 
Grand corps de logis des ecuyers du cha­
teau de Nan<;ay, restaure avec gout et 
adresse. Dans les propos de ce Vierzon­
nais de soixante-sept ans, transparait 
une maturite enrichie spirituellement 
et humainement par quarante annees 
vouees a l'art. Cette energie est com­
municative. Une phrase d'Alain Four­
nier me revient : « Alors commencejLa 
grande/Belle/Etrange/Et mysterieuse 
conversation ». 

En 1975, Gerard Capazza etait directeur 
d'une MJC a Begles (33). Decourage par 
sa hierarchie, il rompit deliberement 
avec !'institution culturelle et crea le pre­
mier « Grenier » a Mereau, pres de Vie­
rzon, lieu-dit La Villatre. Cette decision 
fut murement reflechie et ses reflexions, 
au tour du geste creatif, longues et appro­
fondies. 11 ne concevait pas une galerie/ 
musee figee et sans arne:« Ce qui m'en­
gage, et qui semble ravir les visiteurs, 
est l'emotion contemplative a travers ce 
parcours, quasi initiatique, qui depasse 
les clivages entre les arts dits majeurs 
et les arts dits appliques. C'est pourquoi 
je laisse l'art conceptuel a d'autres. Par 
ailleurs, je ne demords pas de l'idee que 
l'art est une necessite absolue pour le 
progres du genre humain ». 

Ensuite, il quitta Mereau pour etablir la 
deuxieme version du Grenier de Villatre 
dans une maison au cceur de Nan<;ay. 
En 1978, il acquit les batiments actuels 
qui n'etaient que mines : « Nous nous 
levions a quatre heures du matin pour 
effectuer les travaux. Avec 1300 m2 au 
sol, l'ampleur de la tache etait consi­
derable (voir photos ci-contre). A neuf 
heures, j'allais ouvrir la galerie et Sophie 
prenait une douche avant d'aller etudier 
a Bourges. Nous avons pu inaugurer le 
21 mars 1981 ». 
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Une des salles est consacree a Alain Fournier, fruit 
de la rencontre entre Alain Riviere, neveu de celui­
ci, et Gerard Capazza. On y decouvre, notamment, le 
manuscrit du Grand Meaulnes et la maquette de la 
chambre de Wellington 
L' aile droite est destinee aux receptions et aux concerts, 
notamment lors des vernissages : « En 2000, nous avi­
ons baptise cet espace Capazza G.E.S.T.E, signifiant: 
Gouter, Ecouter, Sentir, Toucher, Explorer. Par conse­
quent, les cinq sens. Meme si la galerie est specialisee 
dans la peinture, tous les arts sont les bienvenus ! » 
Je lui demande ce qui a preside ala creation d'une 
galerie d'art, justement a Nan<;ay : « Je n'ai jamais 
voulu faire une galerie, mais une sorte de non-lieu. 
D'ailleurs, sa position geographique, la campagne, et 
non le centre d'une ville importante, est un choix. Le 
temps mis pour y venir depuis Paris est le meme que 
pour traverser San Francisco d'Est en Ouest. Nous 
avons su donner a cet endroit une ampleur internatio­
nale. Les nouveaux moyens de communication abo­
lissent les distances ». 

Mon hote a mille fois raison. lei, le temps et l'espace 
sont suspendus aux reliefs, aux matieres, aux cou­
leurs, aux sons ... 
A cet instant important de sa vie, Gerard Capazza 
rend hommage : « A l'entite des acteurs, artistes et 
collectionneurs ayant construit cette histoire. Chez 
nous, tousles artistes sont permanents. Nous avons 
tisse ensemble cette histoire au fil des rencontres et 
des coups de cceur. Certains, suivis depuis le debut, 
sont malheureusement decedes. Ils seront tout de 
meme presents par leurs ceuvres. Mon reve pour les 
quarante prochaines annees ? Que rna fille Laura et 
mon gendre Denis, qui sont venus nous rejoindre 
dans l'aventure de maniere determinee, soient dans 
le bonheur de leur parcours, malgre le durcissement 
du monde. » 

« Le grenier de Villatre vit sur des regles qui seraient 
pour moi magnifiques si elles pouvaient se pratiquer 
a grande echelle, puisqu'il n'y a pas de pouvoir de fait, 
ce n'est que du desir conjugue entre : Un emetteur, 
l'artiste, un mediateur, la galerie, et un recepteur, le 
public. Meme si les grands reves de 1968 sont revolus, 
je dis a mes enfants qu'il n'y a pas meilleur ideal que 
Peace and love, helas le chemin a parcourir reste long, 
tres long. » 
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